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Observations finales de M. Gilbert F. Houngbo,  

Président du FIDA, à la quarante-quatrième session du 
Conseil des gouverneurs du FIDA 

 

 

Monsieur le Président du Conseil des gouverneurs, 

Excellences, 

Mesdames et Messieurs les Gouverneurs, 

Mesdames et Messieurs, 

Dans quelques minutes, le président du Conseil des gouverneurs du FIDA clôturera 

cette quarante-quatrième session de notre Conseil.  

Je tiens avant tout à vous remercier, M. Suminto, de l’excellence avec laquelle 

vous avez dirigé les débats et de la patience dont vous avez fait preuve au cours des 

derniers mois. J’adresse également mes remerciements aux Vice-Présidentes, Madame la 

Ministre Clémentine Ananga Messina, du Cameroun, et Madame l’Ambassadrice  

Marie-Therese Sarch, du Royaume-Uni. 

Je suis certain que vous vous joindrez également à moi pour saluer le travail 

accompli par tous mes collègues du FIDA et par vos équipes respectives pour assurer le 

bon déroulement du tout premier Conseil des gouverneurs en ligne et garantir au mieux 

l’interactivité des échanges. 

En toute franchise, je pense que ce succès nous amènera aussi, dans les prochains 

mois, à réfléchir à la meilleure manière d’organiser efficacement notre Conseil 

d’administration et notre Conseil des gouverneurs à l’avenir, même dans l’ère  

post-COVID-19. De nombreux enseignements peuvent être tirés de cette session. 

Comme l’ont rappelé hier le Président de la République d’Angola et le Premier 

Ministre de la République islamique du Pakistan, les obstacles à relever pour atteindre 

les objectifs de développement durable sont plus importants que jamais. Leurs 

Excellences ont également souligné que la transformation des zones rurales et 

l’investissement dans les populations rurales étaient l’essence même de la solution. 

Cette année, la session du Conseil des gouverneurs a clairement démontré les valeurs 

que représente le FIDA et celles que nous représenterons dans les prochaines années. 

L’année 2021 nous donne une occasion sans précédent de changer la donne.  

Vous pouvez compter sur le FIDA pour contribuer à l’avancement de nos objectifs 

communs lors du Sommet des Nations Unies sur les systèmes alimentaires, convoqué 

par le Secrétaire général de l’ONU. Vous pouvez compter sur cette institution, qui est la 

vôtre, pour qu’aucun effort ne soit ménagé pendant la COP 26, qui sera coprésidée par 

l’Italie et le Royaume-Uni, deux États membres très actifs. Vous pouvez aussi compter 

sur nous pour collaborer avec le Gouverneur du FIDA pour l’Italie afin de tirer le plus 

grand parti du G20, dont la présidence est assumée par la République italienne en 2021. 

L’année 2021 s’annonce riche en possibilités. Nous redoublerons d’efforts et 

travaillerons plus intelligemment pour transformer la vie de millions de femmes, 

d’hommes et de jeunes, comme nous l’avons souligné au cours de nos discussions. 

J’aimerais saisir cette occasion pour remercier Frank Mars, qui a formulé, selon 

moi, des remarques très inspirantes hier lorsqu’il a présenté son point de vue et son 

action, ainsi que celle de ses collègues, en faveur de la cause des petits producteurs. 

C’est justement ce type de collaboration que nous souhaitons avoir avec le secteur privé. 

Nous voulons nous assurer de pouvoir encourager les jeunes à prendre leurs propres 

initiatives entrepreneuriales. 

Nous continuerons également d’axer notre action sur les personnes les plus 

vulnérables et les plus marginalisées, afin que la transformation du système alimentaire 

soit inclusive, durable et équitable. La représentante du Forum des peuples autochtones 
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nous a présenté les résultats des travaux du Forum, et nous savons que les enjeux en 

question sont étroitement liés.  

Notre programme de travail continuera d’intégrer et de prendre en compte les 

questions d’intérêt pour les populations autochtones. Nous allons également accélérer 

l’élargissement de l’accès aux technologies et l’adoption d’approches innovantes visant à 

permettre aux petits producteurs d’exploiter de nouvelles possibilités. 

Pour conclure, je ne peux m’empêcher de vous rappeler, à toutes et à tous, que le 

cœur du sujet, comme je l’ai indiqué hier, continuera de s’articuler autour des questions 

suivantes: comment mettre à profit ces instruments? Comment mettre à profit le FIDA, 

qui est, de toute évidence, un bailleur de fonds de développement? Comment mettre à 

profit le FIDA dans son état actuel, fort d’une note de crédit AA+, pour combler le déficit 

de financement dans le cadre des objectifs de développement durable nos 1 et 2, dans 

l’intérêt notamment des petits producteurs des zones rurales? 

Nous ne devrions pas hésiter à engager une discussion franche sur ces sujets 

importants. Je sais que la tâche sera difficile, mais c’est exactement la raison pour 

laquelle nous sommes ici. Le caractère délicat de la question ne doit pas nous empêcher 

d’essayer. Très souvent, c’est parce que nous n’essayons pas que le combat est difficile.  

Dans les semaines et les mois à venir, nous aurons besoin de votre appui maximal 

pour obtenir le meilleur résultat possible pour FIDA12 et permettre d’ouvrir la voie au 

doublement de notre impact. Je sais que je peux compter sur vous pour donner au FIDA 

la force dont nous avons besoin pour concrétiser notre vision. 

Enfin, Mesdames et Messieurs les Gouverneurs, permettez-moi de vous remercier 

une fois encore de la confiance que vous me témoignez, une confiance que je ne 

considère pas comme acquise. Je vous promets que nous ferons toujours de notre mieux 

pour être à la hauteur de vos attentes. 

Je vous remercie.  


